
Ils sont un des moyens de protection des troupeaux face à la prédation. Leur présence est donc 

importante si l’on souhaite favoriser une bonne cohabitation grands prédateurs /pastoralisme. 

Néanmoins, certains éleveurs hésitent à s’en doter arguant les incidents qui peuvent survenir entre 

ces chiens et les différents usagers de la montagne (randonneurs, cyclistes, …).

Petit rappel du comportement à adopter face aux chiens de protection :

Eviter de traverser un troupeau ou le faire changer de direction,
Descendre du vélo ou du cheval,
Garder un comportement calme et passif,
Laisser le chien faire son travail d’inspection et d’identification,
Tenir ses distances avec le troupeau, le contourner,
Ne pas laisser divaguer son chien et ne le portez pas,
Ranger votre bâton

Ces « gros chiens blancs » veillent en permanences sur le troupeau qu’il considère comme leur 

famille. Face à un phénomène inhabituel, ils donnent l’alerte et s’interposent entre le troupeau et 



tout intrus : animal sauvage, chien, randonneur, … Leur force est la dissuasion, ils vont rarement à 

l’affrontement. Bien qu’impressionnants, les chiens de protection ne sont normalement pas 

agressifs envers l’homme.

La socialisation des chiens est très importante mais inversement, l’homme doit comprendre qu’en 

montagne on ne peut pas faire n’importe quoi, que c’est aussi un lieu où des personnes travaillent et 

qu’il est important de respecter cela.

Généralement des panneaux signalent à l’avance la présence de ces chiens auprès des troupeaux.
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